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Édito

C’est avec honneur et sens 
des responsabilités que  
je préside depuis le 
printemps l’Université 
d’Angers, une belle université 
à taille humaine qui compte 
27 000 étudiantes et 
étudiants.

Je mesure ma chance 
d’être aujourd’hui à la tête 
de l’établissement qui m’a 
formée et qui emploie plus 
de 2 000 personnes. Dans 
ce numéro, j’ai souhaité 
vous présenter l’équipe qui 
m’entoure, des femmes et 
des hommes d'expérience 
unis par une vision commune 
pour l’avenir de notre 
université. Ensemble, nous 
avons fixé un cap pour le 
mandat de 4 ans qui nous 
a été confié avec quatre 
grands défis à relever que 
vous pourrez découvrir dans 
le dossier central : l’expérience 
étudiante, la transition,  
la transformation de notre 
offre de formations en 
approche par compétences 
et l’attractivité de notre 
recherche.

Dans ce numéro, vous 
pourrez aussi retrouver tout 
ce qui fait l’actualité de ces 
derniers mois à l’UA :  
la richesse de la vie de 
campus avec le traditionnel 
Campus Day et la création 
d’un réseau de musiques 
actuelles étudiantes, 
le développement de 
partenariats à l’international 
et les projets dont nous avons 
été lauréats récemment 
autour de l’inclusion et des 
sciences participatives.  
Bonne lecture !

Françoise Grolleau, 
présidente de l’UA

P. 05
Étudiants et  
personnels  

racontent leurs JO

P. 14
Un partenariat 

renforcé 
avec Shanghaï

P. 02
Une université  

inclusive et 
démonstratrice

P. 12
Retour  
sur le  

Campus Day

P. 16
L’UA,  

lieu de  
tournage 

 P. 09 Zoom sur... 

Ua
 UNE NOUVELLE ÉQUIPE 

 À LA TÊTE DE L’UA 



La bonne nouvelle est tombée cet été.  
Avec son projet Inclu’UA, l’Université d’Angers  
est lauréate de l’AAP Université inclusive 
démonstratrice. Ce dernier s’inscrit dans le 
cadre de la Conférence nationale du handicap 
d’avril 2023 et vise, selon le ministère, « à créer 
un effet de levier et accélérer les projets des lauréats 
afin qu’ils montrent les meilleures pratiques en 
matière d’inclusion et d’accessibilité. Le jury salue 
la qualité du projet Inclu’UA, qui associe prise en 
compte des besoins liés à une situation de handicap, 
personnalisation des parcours, et accompagnement 
à la réussite. »
« Ce résultat est une vraie reconnaissance du travail 
mené par les équipes de l’UA depuis plusieurs 
années, s’exclament Isabelle Mathieu et Anna 
Reymondeaux. Nous pensons que nous sommes 
en mesure de faire de notre université un modèle 
d'inclusivité permettant un accueil plein et entier des 
personnes sans nier leurs spécificités. Comme le disait 
la poétesse américaine Pat Parker : « Oublie que je 
suis noire, ne l’oublie jamais. »

 Un budget de 2 millions d’euros 

Avec la création simultanée du pôle 
accompagnement et réussite et du Lab’UA  
(en charge de l’innovation pédagogique) 
en 2016, l’Université d’Angers s’est dotée 
des moyens nécessaires pour développer 
et promouvoir une université toujours plus 
inclusive. 

« Au départ, on s’adaptait à chaque situation 
individuelle mais ça épuise les enseignants, 
personnels administratifs et étudiants, rappellent 
Isabelle Mathieu et Anna Reymondeaux. 
Nous souhaitons donc parvenir à une logique 
d'inclusion : il faut repenser notre organisation 
collective et nos pratiques en les concevant 
directement de façon inclusive. »

Les premières actions ont été identifiées : 
former les personnels, améliorer l’accessibilité 
des outils numériques, développer un 
volet inclusion dans les projets de service, 
repenser les formations et les évaluations 
(avec par exemple des consignes plus 
claires et concises), recruter des étudiants 
facilitateurs inclusion, favoriser les liens entre 
les entreprises et les référents de stage pour 
une meilleure compréhension des enjeux 
pédagogiques, proposer une offre culturelle et 
sportive en lien avec l’inclusion, rédiger un livret 
inclusif des études et des évaluations…

Pour mener à bien ces actions, l’Université 
d’Angers s’appuiera sur ses schémas 
directeurs du Handicap, de l’Accessibilité 
numérique, de la Vie Étudiante et des campus 
ainsi que sur le plan Égalité. Le déploiement 
de l'approche par compétences (APC), et la 
participation de l’UA à Atypie Friendly et à 
l’alliance européenne EU-Green sont aussi des 
atouts. 

Le projet débutera en janvier 2025 et bénéficiera 
d’un financement de deux millions d’euros 
pendant trois ans. Les autres universités 
retenues sont celles de Pau et de l’Adour, de 
Lyon 3, de Bretagne occidentale, de Lorraine, et 
Sorbonne Nouvelle.

L’Université d’Angers est l’une des six universités en France lauréates de 
l’appel à projets (AAP) Université inclusive démonstratrice, lancé par le 
ministère de l’Enseignement supérieur et de la Recherche. Explications 

avec Isabelle Mathieu, vice-présidente Formation, et Anna Reymondeaux, 
responsable du Pôle accompagnement, réussite, inclusion.

Appel à projets  
« université inclusive » : l’UA lauréate

L'actu du moment

 Dans un amphithéâtre, les besoins et profils des étudiants sont variés :  
reprise d'études, difficultés d'apprentissage, ayant subi ou subissant des 
violences, vivant avec un handicap (80 % des handicaps sont invisibles et  
85 % surviennent au cours de l'existence), aidant familial... Avec Inclu'UA, 
l'Université d'Angers souhaite promouvoir une université toujours plus 
inclusive. « Ce que vous faites ici est exemplaire », a déclaré Étienne Pot, délégué 
interministériel aux troubles du neurodéveloppement, lors de sa visite à l'UA le 
jeudi 10 octobre.
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Travaux : quoi de neuf  
sur les campus ?

À Angers, le campus de Belle-Beille se métamorphose. À commencer par le Suaps, qui a connu des 
travaux importants entre juin et octobre : création de douches individuelles, remplacement du mur 
d’escalade, changement des revêtements des sols des salles multisports, installation de six nouveaux 
panneaux de basket, suppression des gradins, réalisation de quatre rings de boxe démontables…  
Au total, plus de 700 000 euros de travaux, essentiellement financés par la Contribution à la vie 
étudiante et de campus (Cvec), ont été engagés. 

Sur le même campus, la construction des trois résidences étudiantes a débuté en avril dernier et 
devrait être terminée à l’été 2025. Six cent vingt logements, financés à hauteur de 47 millions d’euros 
par Angers Loire Habitat, sont prévus. Pour rappel, une des résidences étudiantes accueillera un tiers-
lieu de 370 m², financé par l’UA et dédié aux associations étudiantes. 

À la Faculté des lettres, langues et sciences humaines, un schéma directeur immobilier a été établi 
amenant à la définition de dix phases de travaux de restructuration. La deuxième tranche a démarré 
en octobre et porte sur la restructuration des quatre niveaux du bâtiment A, la rénovation des 
amphithéâtres A, B, C et D, et la rénovation des annexes (notamment le service de reprographie et  
des zones de vie étudiante). La livraison est prévue au premier semestre 2026. 

Enfin, le campus de Cholet s’agrandit ! Une extension de près de 1 000 m², composée d’une dizaine 
de salles de cours et de travaux collectifs, a été livrée en août. Financée majoritairement par Cholet 
agglomération, elle permet d’accueillir 300 étudiants supplémentaires. Cette année, le campus  
de Cholet compte plus de 930 étudiants.

Gymnase du Suaps refait à neuf, début des travaux pour les résidences 
étudiantes, livraison de l’extension à Cholet… Petit tour d’horizon  

des travaux en cours ou terminés à l’Université d’Angers.

  L'info en + 
Prévue dans le cadre du  
Contrat plan État-Région  
(CPER) 2021-2027, l'extension  
du bâtiment de Polytech  
Angers devrait être livrée  
à la rentrée 2026.

 La nouvelle extension  
du campus de Cholet a 
été livrée en août 2024.


Retrouvez  
la vidéo de 
présentation. 
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L’année dernière, Axelle 
Bottreau a réalisé son 

mémoire de master sur 
l’évolution de la prise de 

décision des étudiants du 
DU Paréo (Passeport pour 

réussir et s’orienter) quant à 
leur orientation. Un travail de 
recherche innovant qui ouvre 

de nouvelles perspectives 
sur cette formation.

600 C’est le nombre 
d'étudiants 
soutenus par 
l'entreprise. 

Frère Toque, 
marraine de  

la promotion de l’IAE

Basée à Angers, l'entreprise Frère Toque, 
spécialisée dans la livraison de plats de 
restaurants à domicile, est la nouvelle 
marraine de l’IAE Angers pour l’année 
2024-2025. Elle s’engage ainsi à soutenir 
plus de 600 étudiants à travers différents 
événements (conférences, projets 
d’études, actions solidaires)  
au service de leur formation et de  
leur insertion professionnelle. 

Durant son master Psychologie de 
l'éducation et de la formation à l’UA, 
Axelle Bottreau a rencontré en octobre 
2023 les 48 étudiants du DU Paréo  
d’Angers et de Cholet. Elle leur a 
fait passer deux tests sous forme 
de questionnaire : un premier sur 
l’indécision vocationnelle, c’est-à-dire 
l’incapacité à faire un choix (contexte 
politique ou social compliqué, manque 
de maturité ou d’information sur soi et 
les formations...) et un second sur le 
sentiment d’efficacité personnelle (la 
manière dont une personne se perçoit 
efficace dans une tâche). 

« Ce travail s’inscrit dans une volonté 
d’identifier les mécanismes pouvant impacter 
la prise de décision en matière d’orientation 
et de trajectoire professionnelle. Je souhaitais 
savoir si l’indécision vocationnelle et le 
sentiment d’efficacité personnelle évoluent 
auprès des étudiants entre le début et la fin de 
la formation. »

Ces deux tests ont été reproposés en 
avril 2024, et Axelle en a tiré des premiers 
résultats : l’indécision vocationnelle est 
élevée en début d’année scolaire mais 
diminue au fil du temps ; en revanche, 
l’efficacité personnelle s’améliore tout au 
long de l’année. 

Il y a aussi une diminution des obstacles 
externes (problème de santé, manque 
d’argent pour financer une formation) : 
les étudiants trouvent des alternatives 
et développent davantage leurs projets 
pro. Enfin, une diminution de l’anxiété vis-
à-vis de l’orientation, de la perception 
du monde et de l’avenir a également été 
observée.

Un travail de recherche
inédit sur le DU Paréo

Mercredi 9 octobre, c'est dans le cadre 
prestigieux des Greniers Saint-Jean à Angers, 
qu'a eu lieu la cérémonie de remise de diplômes 
de la licence expérimentale Sciences infirmières. 

La centaine d’étudiants a été formée au sein 
du département Sciences infirmières de la 
Faculté de santé de l’UA et des trois Instituts  
de formation en soins infirmiers (Ifsi) d’Angers, 
de Cholet et de Saumur. 

« Vous avez démontré non seulement un grand 
savoir-faire, à la fois technique et de raisonnement 
clinique, mais aussi un savoir-être qui sera 
indispensable dans vos futures carrières au sein du 
système de santé, a déclaré Cédric Annweiler, 
nouveau doyen de la Faculté de santé.  
Vous avez été formés à l’excellence, non seulement 
sur le plan académique, mais aussi humain. Grâce 
à l’obtention de votre licence, vous avez désormais 
accès à des cursus universitaires dans le cadre du 
système LMD (licence, master, doctorat), que ce soit 
en sciences infirmières ou dans d’autres domaines  
de la santé. Vous pourrez contribuer à la recherche,  
à l’enseignement, et même participer à l’évolution  
des pratiques infirmières grâce à vos découvertes et 
vos innovations. »

Formations

Sciences infirmières : 
1re promotion de licence 

 Les 165 étudiants 
ont reçu leur diplôme 
le 9 octobre.
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Delphine Pasquier-Beaujean est assistante de gestion à la Faculté 
des lettres, langues et sciences humaines. Investie depuis 15 ans 
dans le club de gymnastique de Beaucouzé, elle a porté la flamme 
olympique le mardi 28 mai à La Romagne, une commune de  
2 000 habitants située à l’est de Cholet. Le jour J, Delphine récupère 
la fameuse tenue blanche portée par les relayeurs et monte dans 
le bus à leurs côtés. À 15 h 47, il est l’heure de descendre. Elle 
parcourt les 200 mètres en marchant, la flamme à la main. « Il y avait 
une ambiance de folie, c’était très familial et impressionnant à la fois, se 
souvient-elle. J’étais très fière de passer devant mes enfants ». Le soir même, 
elle prend la direction du centre-ville d’Angers… pour assister au 
passage de la flamme.

Sébastien Faure et Cyril 
Bègue travaillent, eux, à  
la Faculté de santé. 
Samedi 10 août, ils ont 
pris part au marathon 
pour tous des JO, avec 
un départ à 21 h 10 sur le 
parvis de l’Hôtel de ville et 
une arrivée nocturne sur 
l’esplanade des Invalides.

  
« C’était émouvant de voir la tour Eiffel illuminée avec les anneaux 
olympiques dessus », souligne Sébastien Faure, qui a profité de la 
course pour échanger quelques mots avec Tony Estanguet, Camille 
Lacourt et Martin Fourcade. Lors de son séjour à Paris, il est aussi allé 
voir la vasque olympique dans le jardin des Tuileries et a assisté à la 
cérémonie de clôture au Stade de France.

 Los Angeles en ligne de mire ? 

Marine Galloux, elle, est doctorante au sein de deux laboratoires : 
Micro et nanomédecines translationnelles (Mint) et Signalisation 
fonctionnelle canaux ioniques et récepteurs (Sifcir). Ne « souhaitant 
pas vivre les JO depuis le canapé », elle s’est portée volontaire au village 
olympique, au milieu des 4 000 bénévoles de 122 nationalités 
différentes.

« Je faisais un peu de logistique et répondais aux questions des athlètes, 
énumère celle qui pratique le golf, la plongée et le karting. Le meilleur 
moment était la haie d’honneur que nous avons faite pour la délégation 
française au moment de quitter le village pour la cérémonie d’ouverture :  
tout le monde chantait La Marseillaise, c’était fou. »

Logée chez une amie pendant un mois, Marine Galloux a profité 
de ses après-midi de libre pour visiter les musées de Paris et, bien 
évidemment, faire le plein de sport sur plusieurs sites olympiques :  
la finale par équipes de judo au Grand Palais, un match de basket  
3 x 3 sur la place de la Concorde, et une journée d’athlétisme au  
Stade de France durant laquelle le record du monde de saut à la 
perche a été battu. À l’UA, elle espère soutenir sa thèse dans un an  
et demi avant de s’envoler pour les États-Unis pour y travailler.  
Et, pourquoi pas, être bénévole aux JO de Los Angeles en 2028…

Ils racontent « leurs » JO
Plusieurs étudiants et personnels de l’Université d’Angers ont pris part, de près ou de loin,  

aux Jeux olympiques de Paris cet été. Témoignages.

Les talents de l'UA

 Il y avait une ferveur 
incroyable tout au long 
du parcours, je n’avais 
jamais vu ça en France 
pour un marathon  

 Marine Guilloux, doctorante,  
était bénévole au village olympique.
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L'UA sur les réseaux

Université d'Angers   
79 124 abonnés . 11 octobre

Etienne Pot, délégué interministériel à la stratégie nationale pour les troubles du 
neurodéveloppement nouvellement nommé, s'est rendu à l'Université d'Angers hier.
Catherine Passirani a présenté le dispositif Atypie Friendly et Isabelle Mathieu 
a présenté le projet Inclu'UA dont l'objectif à horizon 2028 est de repenser toute 
l’offre de formation pour qu'elles soient pleinement inclusives dans les modalités 
d’enseignement et dans les évaluations. "L'objectif de ce projet pour lequel l'UA a 
été dotée de 2 millions d'€ sur 3 ans est que la différence soit une richesse et non 
un problème !" a-t-elle indiqué. Plus...

Posts Réponses J'aime

ESTHUA - Faculté de Tourisme, 
Culture et Hospitalité

Polytech Angers - Ecole d'Ingénieurs de l'Université d'Angers

L'entreprise Thales et Polyech Angers - Ecole d'Ingenieurs  
de L'université d'Angers deviennent partenaires pour travailler  
en synergie et former des futurs ingénieurs sur le territoire. 
Les objectifs :
▶ Améliorer la connaissance réciproque entre l’Enseignement Supérieur et 
le monde professionnel en génie électrique et informatique
▶ Susciter de nouvelles initiatives dans un esprit d’ouverture, d’innovation et 
de performance pédagogique et économique.
▶ Doter Thales et ses filiales de compétences nécessaires aux challenges 
industriels de demain.

Crédit photo : Thales.

72 4 commentaires    9 republications

La vidéo de présentation du  
vice-président Étudiant Ilyas 
Barbaud et de la présidente 

Françoise Grolleau a eu  
du succès sur Instagram.

539 • 7 commentaires

 3 mois 1 17 17

Faculté de Droit, d’Économie et  
de Gestion de l'Université d'Angers   
2 646 abonnés

👏 Nous avons le plaisir de vous annoncer que deux étu-
diants de la troisième année de licence Économie et Gestion 
en parcours Finance Comptabilité Contrôle, à savoir Roman 
Dhui et Mamadou Cherif Diallo, ont remporté le prix ANPERE au 
concours national "La Finance pour Tous".

La dixième édition était focalisée sur la question suivante :  
"Comment financer la transition écologique ?"

in
🌟-Merci à l’ensemble des intervenants et à nos 
enseignants pour leur présence et leur soutien. Et 
une pensée toute particulière à nos étudiants de 
DEUST 2 - Accueil d’Excellence en Tourisme pour leur 
participation et leur professionnalisme dans la mise 
en place de l’évènement. 🌟 

Université d'Angers  @univAngers
Félicitations à tous les étudiants et étudiantes lauréats du prix 
François Ducrot et du prix François Ducrot Espoir ! 👏 
#Nosetudiantsontdutalent #mathematiques #francoisducrot 

. . .Tweets

27,8K
856

315 · 9 republications

C’est la rentrée à l’Esthua 🎒🎓😊 

Nous sommes heureux d’avoir pu accueillir nos 1200 
nouveaux étudiants en Tourisme, Culture et Hospitalité 
lors de notre rentrée solennelle au centre de congrès Jean 
Monnier Angers.

Une rentrée qui se veut également sous le signe du 
renouveau, avec INNTO France - Instituts Nationaux de 
Tourisme et sa présentation à la communauté étudiante 
et surtout, avec la mise en place d’une véritable politique 
DDRS à commencer par la certification TASK par Sulitest, 
orchestrée par Caroline Mignon.
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Zoom sur...

3

« À l’UA, on se bouge ! » 
2

  L'info en + 
Professeure en neurosciences, Françoise 
Grolleau est titulaire d’un doctorat obtenu en 
1996 et a été recrutée à l’Université d’Angers 
en 1997. Elle a créé la première Cellule Europe 
des Pays de la Loire en 2006 et a fondé, 
en 2011, le service Europe & Recherche du 
PRES L’Unam. Elle a été promue au grade de 
chevalier de la Légion d’honneur en 2015. 
Membre du Conseil d’administration de l’UA 
de 2016 à 2020, vice-présidente en charge  
de l’international de 2016 à 2022, puis 
première vice-présidente, elle a été élue 
présidente le 22 février 2024 pour un mandat 
de 4 ans.

1

Vous et votre équipe avez été élues  
en février dernier. Quelles ont été  
vos premières actions ?  
Françoise Grolleau : Malgré des élections 
partielles et un démarrage marqué par des 
recours, nous n’avons pas cessé de travailler. 
L’équipe (lire les pages suivantes) est en place 
depuis neuf mois, elle se structure et est dans 
l’action. Par exemple, nous avons mis en place 
un Débat d’orientation budgétaire (DOB), qui 
est une première en matière de construction 
budgétaire. 

Comme beaucoup d'établissements, l'UA se 
trouve en 2024 face à une situation financière 
difficile liée notamment à l'augmentation  
du prix des fluides, à la non-compensation de 
la hausse du point d'indice des fonctionnaires 
et à ce contexte d'austérité de nos politiques 
publiques. Face aux difficultés, à l’Université 
d’Angers, on se bouge ! 

En neuf mois, j’ai rencontré le conseiller de 
la ministre et deux fois la Direction générale 
de l’enseignement supérieur et de l’insertion 
professionnelle (DGESIP) dans le but de 
présenter les mesures qui découlent  
de ce DOB : celles qui permettent d’envisager 
de faire des économies, ou d’augmenter  
nos recettes. 

L’objectif final est d'améliorer notre trajectoire 
financière, de maintenir la qualité de nos 
diplômes et de notre recherche, et de préserver 
la campagne d’emplois. On fait des efforts, 
malgré les marges de manœuvre limitées 
car nous avons une sous-dotation chronique 
et historique. J’appelle de mes vœux que le 
modèle de répartition des moyens à l’échelle 
nationale soit revu. L’université reste très 
attractive et le nombre d’étudiants augmente.  
Il nous faut pourtant un peu d’air pour 
développer des projets toujours aussi ambitieux. 
 

Quelles sont les orientations pour 2025 ?
F.G : Nous allons resserrer les liens avec les 
partenaires du territoire, à l’image du CHU 
d’Angers : leur direction générale est invitée 
à notre conseil d’administration et je siège 
à leur conseil de surveillance. De plus, une 
déléguée à la recherche en santé a été 
nommée fin mai. Sa mission s’inscrit dans  
les recommandations du Plan de rénovation 
de la recherche biomédicale, qui plaide pour 
une politique de site plus ambitieuse. 

Nous sommes 
également sur 
une trajectoire 
de dissolution 
de la Comue 
expérimentale 

Angers-Le Mans pour donner plus de place 
à la structuration territoriale d’Angers Loire 
Campus en 2025. 
 
Nos ambitions internationales se concrétisent 
en plus avec l’alliance EU-Green, dans une 
logique DDRS, avec nos huit partenaires 
européens pour favoriser la mobilité étudiante 
et aider le développement de la recherche. 

L’Université d’Angers est constituée de  
huit composantes, qui regroupent plus 
de 27 000 étudiants et 2 000 personnels. 
Quelle est votre politique en matière de 
gouvernance ? 
F.G : Nous avons changé de méthode dans 
le dialogue interne avec les composantes. 
Je souhaite plus largement associer la 
communauté dans un souci de transparence 
et aussi d'appropriation des enjeux 
stratégiques. Chacun peut faire émerger des 
propositions innovantes dans un esprit créatif 
et solidaire. Par exemple, on se 
déplace directement dans les 
composantes, pour discuter 
l’aménagement de l’offre de 
formations pour la rentrée 2025 :  
on est plus au contact du terrain. 

Nous vivons dans un monde où les décisions 
peuvent ou doivent se prendre rapidement, 
donc nous modernisons nos outils.  
On a renforcé nos capacités de pilotage et 
simplifié certains processus : nous avons 
dématérialisé la campagne d’emplois 2025, 
et mis en place un logiciel permettant de 
simuler les volumes horaires nécessaires par 
formation et de générer automatiquement 
des indicateurs d'aide à la décision.

 Je souhaite jouer collectif  
pour qu'ensemble nous 

décidions de l'avenir de l'UA  
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Une nouvelle équipe à la tête de l’UA
Aux côtés de Françoise Grolleau, douze vice-présidents  

œuvrent au quotidien au service de l’université, de son rayonnement  
et de son développement. Zoom sur leurs mesures phares pour  

ce mandat (2024-2028).

Zoom sur...

Trois actions prioritaires :
>  Soutenir la valorisation des initiatives 

pédagogiques qui favorisent 
l’interdisciplinarité et l’enseignement en 
contexte authentique.

>  Donner une place plus importante à 
l’évaluation des enseignements et faire 
participer des étudiants à la définition des 
modalités d’évaluation des apprentissages.

>  Évaluer de manière formelle le ressenti 
des nouveaux arrivants vis-à-vis de leur 
formation.

 Lydie Bouvier 
Vice-présidente Formation professionnelle  
et développement de l'alternance

Maîtresse de conférences en biologie 
moléculaire à l’IUT d’Angers-Cholet,  
Lydie Bouvier devient en mars 2020  
vice-présidente en charge de la formation 
professionnelle et du développement de 
l’alternance. Depuis septembre 2021, elle dirige 
le Service commun de l’alternance et de la 
formation professionnelle (Scafop).

Trois actions prioritaires :
>  Augmenter la visibilité de l’université  

en matière de formation professionnelle  
au travers d'une communication renforcée 
et ciblée.

>  Adapter les formations en alternance en 
travaillant l’aspect « compétences acquises 
en entreprise ». 

>  Développer avec Fun Mooc, le projet PIX 
national en formation professionnelle.

 Laurent Bordet 
Vice-président Vie étudiante et des campus

Arrivé en 2001 à l'Université d'Angers comme 
bibliothécaire-documentaliste de l'Istia 
(aujourd’hui Polytech Angers), Laurent Bordet a 
été vice-président Vie des campus de 2020 à 
2024, et membre du conseil d'administration.  
Il a notamment piloté la structuration du 
Schéma directeur Vie étudiante et de campus 
de l'UA, ainsi que les dispositifs de lutte contre la 
précarité étudiante. Il est par ailleurs en charge 
des relations avec les entreprises à l'IAE Angers.

Trois actions prioritaires :
>  Mise en place d'une mission Citoyenneté 

pour encourager et accélérer l'engagement 
étudiant.

>  Travailler sur les rythmes étudiants et en 
particulier la sanctuarisation d'une pause 
méridienne.

>  Consolider les dispositifs de lutte contre 
la précarité étudiante et continuer à 
développer des relations avec les quartiers.

 Matthieu Éveillard 
Vice-président Accompagnement  
et transformation pédagogiques

Professeur des universités-praticien 
hospitalier (PU-PH) au département 
Pharmacie de la Faculté de santé et au 
département Biologie des agents infectieux 
du CHU d’Angers, il est l’auteur de plusieurs 
publications et communications sur la 
pédagogie active et la co-construction 
des enseignements, principalement en 
contexte multidisciplinaire. Ces expériences 
le positionnent à l'interface entre sciences 
humaines et sciences expérimentales, 
favorisant une approche multidisciplinaire.

 Thierry Oger 
Vice-président Numérique

Informaticien de formation, il est arrivé en 1998 
à l’Université d’Angers. Actuellement directeur 
technique du réseau régional pour l’ESR en 
Pays de la Loire, il a été plusieurs fois élus au 
conseil scientifique entre 2003 et 2012, et élu 
au conseil d’administration de 2020 à 2024.

Trois actions prioritaires :
>  Rédiger le nouveau Schéma directeur  

du numérique.

>  S’assurer de la sécurité du système 
d’information (cybersécurité).

>  Mettre en œuvre un numérique plus 
responsable à l’UA.

 Stéphane Amiard 
Vice-président Patrimoine

Physicien de formation, Stéphane Amiard  
a été vice-président délégué au numérique 
de 2012 à 2016, vice-président Patrimoine 
et Numérique de 2016 à 2020 puis vice-
président Patrimoine, Transition numérique et 
écologique.

Trois actions prioritaires :
>  Faire du campus de Belle-Beille un campus 

vert et bas carbone.

>  Mettre en place une stratégie collective  
de développement des ressources propres 
issues des actifs de l’université.

>   Déployer en région les infrastructures 
immobilières et numériques de la recherche.

 Isabelle Mathieu 
Vice-présidente Formation et Vie universitaire

Isabelle Mathieu a été recrutée comme 
maîtresse de conférences en histoire du 
Moyen Âge à l’Université d’Angers en 2010. Elle 
a occupé les fonctions de responsable d’année 
(2012-2018), de directrice du département 
d’Histoire en 2016-2017, d’assesseure à la 
pédagogie, à la vie étudiante et à l’insertion 
professionnelle de la Faculté des lettres, 
langues et sciences humaines entre 2017 et 
2022. Elle a été référente du projet Thélème 
pour sa faculté de 2018 à 2022. 

Trois actions prioritaires :
>  Coordonner et mener à bien les projets 

dans lesquels l’établissement est engagé : 
Thélème (2017-2027), Étoile (2019-2029) et 
Inclu’UA (2024-2027).

>  Revisiter le pilotage de l’offre de formations  
en cours pour l’améliorer et répondre aux 
enjeux sociétaux actuels.

>  Co-construire la prochaine offre de 
formations en veillant à sa soutenabilité 
humaine et financière.

  Les vice-présidents de l’UA de gauche 
à droite : Laurent Bordet, Matthieu 
Éveillard, Lydie Bouvier, Thierry Oger, 
Stéphane Amiard, Isabelle Mathieu, ...
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 Ilyas Barbaud 
Vice-président Étudiants
Originaire de Saint-Macaire-en-Mauges, 
Ilyas Barbaud a été élu vice-président 
Étudiants lors du Conseil de formation de vie 
universitaire (CFVU) en mars 2024. Il étudie le 
droit sur le campus Saint-Serge à Angers. 

Trois actions prioritaires :
>  Tisser des liens forts avec les acteurs  

de la vie étudiante.

>  Faire du premier budget participatif  
un rendez-vous incontournable pour  
les étudiants.

>  Unir la communauté universitaire autour  
d’un projet de soutien aux étudiants-parents.

 Philippe Leriche 
Vice-président du Conseil d'administration, 
Développement durable et responsabilité 
sociale

Philippe Leriche a été recruté à l’Université 
d’Angers en 1997. Enseignant la chimie, il se 
spécialise côté recherche en ingénierie des 
systèmes pi-conjugués pour l’électronique 
et la photonique organique. Successivement 
directeur du département de chimie  
(2009-2012), directeur adjoint (2012-2016)  
puis directeur (2016-2024) de la Faculté  
des sciences, il participe au montage puis  
au fonctionnement du RFI puis de  
l’EUR Lumomat.

Trois actions prioritaires :
>  Intégrer, d’ici la fin du mandat, les 

problématiques de transition écologique 
dans les rouages décisionnels de l'UA.

>  Mettre en place, dès 2025, un schéma 
directeur permettant de structurer, de 
pérenniser, d'intensifier l’action DDRS  
de l’UA.

>  Mettre en place des outils d’aide à la 
décision et des protocoles communs  
de simplification.

 

 Sandra Camus 
Vice-présidente Recherche

Recrutée en 2009 à l'Université d'Angers, 
Sandra Camus a été membre de la 
commission Recherche et du conseil de 
direction de la SFR Confluences pendant 
plusieurs années. Ancienne directrice du 
Granem, elle coordonne depuis 2022 un 
projet ANR portant sur les effets indésirables 
des images publicitaires et promotionnelles 
digitales sur les consommateurs.

Trois actions prioritaires :
>  Accroître la visibilité de la recherche sur  

la scène internationale.

>  Poursuivre la croissance du taux de succès 
aux appels à projets de l'Agence nationale  
de la recherche (ANR).

>  Continuer à s'appuyer sur une politique 
recherche commune et bâtie sur la qualité 
du dialogue avec les partenaires,  
les Organismes nationaux de recherche 
(ONR), le CHU d'Angers, les collectivités et  
les acteurs du tissu socio-économique.

 David Bigaud 
Vice-président Valorisation, innovation  
et partenariats

Responsable du département de  
Maintenance immobilière à l'Esthua puis  
de la filière ingénieur Bâtiment et sécurité 
Polytech Angers entre 2011 et 2018, David 
Bigaud a également été directeur adjoint de 
l'École doctorale Sciences pour l'ingénieur 
et directeur du Laris. Il siège depuis 2012 au 
sein du conseil scientifique et technique du 
cluster régional Novabuild qui accompagne 
l'innovation dans le secteur du génie civil et  
de l'éco-construction.

Trois actions prioritaires :
>  Stimuler et accompagner l’engagement 

des enseignants-chercheurs, chercheurs, 
ingénieurs dans la valorisation de la 
recherche avec, par exemple, la création 
d'un congé pour l'innovation.

>  Positionner l’UA comme acteur 
incontournable dans l’écosystème de 
l’innovation scientifique sur son territoire, 
grâce au PUI Prédict.

>  Augmenter le nombre de thèses 
industrielles.

 Catherine Passirani 
Vice-présidente International et Égalité

Professeure de chimie générale à la Faculté 
de santé depuis 1998, elle a participé à la 
mise en place de la réforme des études de 
santé dans le cadre de l’expérimentation 
PluriPASS. Membre de la commission Égalité 
et de la cellule VDH (violences, discriminations 
et harcèlement), elle est vice-présidente 
International et Égalité de l'UA depuis octobre 
2022. Elle est également investie dans le projet 
EU-Green sur le thème du développement 
durable, de l'éducation inclusive et de 
l'environnement.

Trois actions prioritaires :
>  Consolider la missions Égalité et ses actions 

de formation.

>  Garantir un environnement inclusif  
en adaptant les processus d’accueil et  
en valorisant la diversité.

>  Mobiliser l’alliance européenne EU-Green 
comme un catalyseur autour des objectifs  
de développement durable (ODD). 

 Éric Delabaere 
Vice-président Politique ressources 
humaines et dialogue social

Éric Delabaere est professeur de 
mathématiques à l'Université d'Angers 
depuis 2000, après avoir occupé un poste 
de chercheur au CNRS. Il est vice-président 
Politique ressources humaines et dialogue 
social depuis 2020.

Trois actions prioritaires :
>  Améliorer le processus de recrutement  

des vacataires et faciliter leur accueil.

>  Consolider la démarche HRS4R et le label 
"HR Excellence in Research" de l'UA relatifs 
au recrutement et au cadre d'exercice des 
chercheurs de l'UA.

>  Déployer une gestion des emplois et 
des parcours professionnels, en visant 
l'amélioration de la connaissance des 
emplois et des évolutions de carrière à l'UA.

 Suite ... 
Ilyas Barbaud, Philippe Leriche,  
Sandra Camus, David Bigaud,  
Catherine Passirani et Éric Delabaere. 
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Des défis à relever

Défi 1  Améliorer l’expérience étudiante 

Notre force est de faire réussir les étudiants mieux qu'ailleurs et nous travaillons à rendre 
l'université plus inclusive. Notre approche est aussi d'écouter les avis de la communauté 
étudiante. Un budget participatif étudiant a ainsi été lancé pour la première fois début 
octobre. Une enveloppe de 50 000 euros financée par la Cvec (Contribution de vie 
étudiante et de campus) et l'alliance européenne EU-Green (pour 10 000 euros) a été 
dégagée afin que les étudiants imaginent leur campus idéal et qu'ils soient acteurs de  
leur lieu d'études. 

Défi 2  Déployer l’approche par compétences dans les formations 

L’approche par compétences (APC) est une démarche d’amélioration continue de 
transformation de l’offre de formations qui a pour but de favoriser la réussite étudiante et  
une meilleure compréhension de leurs acquis face aux entreprises. 
C’est une nouvelle logique de construction des formations à partir des compétences  
à développer. Les contenus (savoirs disciplinaires, savoir-faire, savoir être…) restent au cœur 
des formations, qui sont ainsi organisées autour des compétences visées. 
L’objectif pour l’UA est de transformer son offre de formations pour 2028 : une trentaine  
de formations sont déjà passées en APC.

 
Défi 3   Accélérer la transition écologique 

L’Université d’Angers souhaite faire du plateau de Belle-Beille un campus modèle répondant 
aux meilleures normes environnementales et sociales internationales. Plusieurs leviers 
d’action prioritaires sont identifiés : transitions énergétiques bâtimentaires, production 
d’énergie renouvelable, infrastructures pour les mobilités douces, reverdissement, coulée 
verte, politique d’inclusion, accessibilité, respect de l’environnement, promotion de 
l’éco-diversité... 

En ce sens, un Schéma directeur de la Transition 
écologique est actuellement élaboré et un premier bilan 
carbone élargi aux émissions indirectes (scope 3) est en 
cours de construction à l’UA. 
Enfin, l’UA souhaite intégrer en juin 2025 le classement 
international Times Higher Education (THE) Impact. 
Ce dernier évalue les établissements d’enseignement 
supérieur et de recherche en matière d’actions pour  
une société durable au regard des dix-sept objectifs  
de développement durable (ODD) des Nations unies.  
L'UA se positionnera notamment sur les ODD suivants :  
3 (santé, bien-être), 7 (énergie propre), 10 (lutte contre les 
inégalités), 13 (lutte contre le changement climatique) et 
17 (créer des partenariats pour atteindre les objectifs).
 

Défi 4  Rendre la recherche plus visible et attractive 

« Un gros effort a été fait pour le soutien aux allocations de thèse et le maintien du crédit 
des laboratoires : la recherche reste une priorité de l’UA », explique Françoise Grolleau. 
Autre point majeur pour l'UA : la consolidation des domaines structurants 
de sa signature scientifique (sciences du végétal, matériaux moléculaires) 
et l’accompagnement des thématiques à fort impact scientifique et/ou 
sociétal (mathématiques, santé, tourisme, enfance et jeunesse…). Dans le but 
de promouvoir les interactions entre la recherche et la société, l’UA souhaite 
augmenter son potentiel de transfert vers les partenaires socio-économiques  
du territoire, poursuivre les actions en faveur de la science ouverte et soutenir  
la diffusion des résultats de recherche vers le grand public. 

 On a besoin de former  
la prochaine génération  

de chercheurs : il faut 
assurer la relève  

Françoise Grolleau

Zoom sur...

Focus sur quatre thématiques majeures qui sont au cœur de l'ambition 
de la nouvelle équipe.

  L'info en + 
Ivan Dufeu, Cécile Gremy-Gros  
et Camille Savary sont chargés 
de mission transition écologique 
nommés dans le cadre de  
la stratégie développement 
durable et responsabilité sociétale 
(DDRS) de l’Université d’Angers. 
Élodie Lebastard, elle, est chargée 
de piloter la transformation  
du campus Belle-Beille.  

10
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Sur les 17 objectifs de développement 
durable des Nations unies, l'UA va se 
positionner sur cinq d'entre eux pour  
le classement Times Higher Education  
(THE) Impact.

15
C'est le nombre de missions 
réglementaires confiées à des 
personnels de l'UA qui accompagnent 
l'équipe de gouvernance sur les 
questions d'égalité, de handicap, de 
lutte contre le racisme, de transition ou 
encore d'intégrité scientifique. Nouveauté 
de cette rentrée : la nomination d'un 
référent Laïcité et d'un lanceur d'alerte.

9 %
C'est la réduction  

des consommations  
énergétiques de l’UA en 2023.  

Réduction due aux opérations de 
rénovations énergétiques, aux 
actions Intracting et à la mise 
en œuvre des actions du plan 

de sobriété. Soit une diminution 
de 86 tonnes équivalent CO² (ou 

équivalent carbone).

200 M€ 
L’UA dispose  

d’un budget global  
de 200 millions 

d’euros : 118 millions 
pour la formation et 

82 millions pour  
la recherche. 

17 
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L'événement

11e édition du Campus Day 
Annulé l'année dernière pour cause d'intempéries, le Campus 
Day a fait son grand retour jeudi 19 septembre à Belle-Beille  
pour le plus grand bonheur de la communauté UA. Avec plus  
de 7 000 participants, 140 propositions d’ateliers et animations,  
38 heures de programmation artistique en cumulé et en continu 
et 34 stands d'associations étudiantes, cette 11e édition a été un 
grand succès !


Retrouvez  
la 11e édition 
en vidéo. 

12
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La musique dans l’UA peau

C’est une première en France. Si les universités 
regorgent de créations étudiantes diverses et 
variées, ces projets peinent souvent à se concrétiser 
professionnellement. Pour y remédier, l’Université 
d’Angers a lancé un réseau de musiques étudiantes 
du grand ouest, et plusieurs universités et partenaires 
locaux sont déjà intéressés.

« En tant qu’acteur culturel du territoire, notre objectif est de 
valoriser les multiples croisements qui existent entre la création 
artistique, l’enseignement, et la recherche autour d’enjeux 
sociétaux, retrace Chloé Langeard, directrice du service 
UA-Culture. Dans un contexte où les pratiques amateures 
s’essoufflent et la pratique musicale diminue à l’âge adulte, 
nous allons mieux soutenir les artistes étudiants pour faciliter 
leur insertion professionnelle. »

 Un sentiment d'appartenance 

Ce réseau, financé en partie par la Cvec (Contribution 
à la vie étudiante et de campus), se décline en trois 
volets : identification des talents, accompagnement 
des pratiques, et programmation et valorisation. Il vise 
à amplifier les opportunités de diffusion des artistes 
étudiants, et à réfléchir sur un accompagnement 
professionnel plus structuré et mutualisé en lien avec 
les formations (structuration juridique, environnement 
socio-économique, gestion de la scène, etc.) et avec 
les acteurs professionnels de la filière musicale des 
territoires.

« Il faut avoir le même processus d’accompagnement que  
pour les étudiants sportifs et sportives de haut niveau, 
conclut Laurent Bordet, vice-président Vie de campus. 
Ce réseau permet aussi de garder un lien et de favoriser  
le sentiment d'appartenance à l'UA. On s’intéresse aujourd’hui 
à la musique et on pourrait s’ouvrir à l’avenir aux autres 
formes d’art. »

Vie des campus

Le service UA-Culture a lancé jeudi 10 octobre un réseau de musiques étudiantes du grand ouest.  
L’idée : faciliter la détection, la maturation, la production et la diffusion des projets artistiques étudiants.

Les 8 et 10 octobre,  
toute la Faculté de santé s'est mobilisée 
pour Octobre rose, qui promeut la 
prévention et le dépistage du cancer  
du sein chez les femmes. 

Au programme : un atelier d’autopalpation 
assuré par des étudiantes et des 
enseignantes sages-femmes, ventes  
de rubans, roses, boutures et gâteaux, dons 
et coupes de cheveux, cours de relaxation… 
Les dons récoltés seront reversés au 
Comité féminin 49 et à la Ligue contre  
le cancer de Maine-et-Loire. 

Octobre rose

 L'artiste professionnel Neniu a donné  
un concert à Angers le vendredi 11 octobre.

13
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International

Cette visite est intervenue dans le cadre 
d’une invitation de Xie Huaqing, président 
de l’Université polytechnique de Shanghaï, 
à l’occasion de son soixante-quatrième 
anniversaire, et du soixantième anniversaire 
des relations sino-françaises. 

Une cérémonie a été organisée à l’occasion 
de la Journée de la France pendant laquelle 
l’Université d’Angers était l’invitée d’honneur. 
Françoise Grolleau a présenté l’UA et les 
axes de coopération possibles, puis a signé 
avec son homologue un accord spécifique 
entre les deux universités. 

Alain Clément et Anis Ben Abdessalem 
enseignants-chercheurs à l’IUT d’Angers, 
ont détaillé le fonctionnement de leurs 
départements et laboratoires de recherche, 
puis ont discuté avec les chercheurs de 
Shanghaï sur les possibilités de coopération 
scientifique, notamment l’échange 
d’étudiants, le co-encadrement de projets 
de master et de doctorat, et le partage de 
compétences pédagogiques. 

 Des questions sur la mobilité 

La délégation, composée également 
de Patrice Mangeard, directeur de l’IUT 
d’Angers-Cholet et Karima Thomas, 
directrice adjointe, a ensuite été conviée 
à des visites des laboratoires de génie 
mécanique et de génie électrique et 
a participé à un salon de la mobilité 
internationale. Le but : échanger avec  
les étudiants et répondre à leurs questions 
au sujet d’une mobilité à l’UA.

Une délégation de l’Université d’Angers s’est rendue à l’Université 
polytechnique de Shanghaï du 22 au 26 septembre pour consolider  

la coopération entre les deux établissements. 

Un partenariat renforcé 
entre l’IUT et Shanghaï

Le Student 
Council : 

la voix étudiante 
d'EU-Green

Favoriser l'engagement est 
au cœur de la démarche 
citoyenne de l'UA. Ainsi 
quatre étudiants de l’UA 
ont récemment rejoint le 

Student Council, un conseil 
créé pour représenter les 

intérêts de la communauté 
étudiante au sein de 

l’alliance.

Composé de représentants  
des neuf universités partenaires,  
le Student Council d’EU-Green 
permet aux étudiants de contribuer 
directement aux discussions et 
décisions de l’alliance.
 
 Des profils variés 

À l’UA, Ilyas Barbaud, vice-
président Étudiants et engagé 
dans les démarches DDRS de 
l’établissement, représentait déjà 
l’université au sein du Conseil. 

Pour l’année 2024-2025, il est 
rejoint par Lilas Roux-Sauvegrain, 
étudiante en troisième année de 
sciences maïeutiques, Rayan Ben 
Mohamed, étudiant en double 
licence droit-histoire, Aurélien 
Valentin, étudiant en biologie 
végétale, et Thibaut Jouy, qui 
poursuit un master en toxicologie 
environnementale. 

Leur rôle : porter la voix de leurs 
pairs en apportant leurs idées et 
propositions, et renforcer ainsi la 
diversité des perspectives au sein 
d’EU-Green. 

  L'info en +  
Des coopérations tournées vers l'Asie
Hasan Ramadansyah, chef de mission adjoint 
à l’ambassade d’Indonésie, était présent  
lors de la rentrée solennelle de l’Esthua, 
Institut national du tourisme - Innto France, 
jeudi 5 septembre, au Centre de congrès. 
L’occasion de rencontrer et d’échanger avec 
les étudiants, de promouvoir l’Indonésie pour 
les études en master ou doctorat, et de visiter 
les locaux de l’Université d’Angers. 

 De droite à gauche : 
Patrice Mangeard, Anis Ben Abdessalem,  
Karima Thomas, Alain Clément.
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Recherche

Le projet Breath est une réponse au programme Horizon Europe, 
porté par l’Université d’Angers, qui a déjà financé neuf projets de 
recherche par l’intermédiaire des Actions Marie Sklodowska-Curie 
depuis 2021. Son objectif est de renforcer l’attractivité du doctorat sur 
le territoire régional. 

Les différents laboratoires de SHS et de santé des universités seront 
sollicités pour proposer des sujets de thèses dans les domaines suivants :  
technologie en santé et prévention des maladies, sociétés plus inclusives 
et démocratiques, qualité de vie et écosystèmes vertueux, systèmes de 
santé et de soins… Ces sujets seront évalués par un comité d’experts et vingt 
projets seront financés en deux cohortes (dix en septembre 2025 et dix l’année 
suivante). Ce projet européen est destiné aux doctorants venant de l’étranger, ou 
ayant étudié au moins un an hors de France pendant les trois dernières années.

En parallèle de leur thèse, ils auront 
accès à des formations en anglais sur 
plusieurs thématiques (éthique, recherche 
responsable et durable, innovation, 
entrepreneuriat). Ils devront également 
effectuer un stage de trois mois dans une 
structure non-académique et/ou internationale, 
et participer à des colloques internationaux et des 
actions de médiation scientifique. En contrepartie, 
les doctorants s’engageront fermement à soutenir 
leur thèse en trois ans.

Un programme  
européen ambitieux 

pour attirer des 
doctorants

Soutenu par la Commission 
européenne, le projet de recherche 

Breath cofinance un programme 
doctoral à l’interface des sciences 
humaines et sociales (SHS) et des 

disciplines de santé pour vingt jeunes 
chercheurs des Universités d’Angers,  

de Nantes, et du Mans. 

Plus de 500 000 euros pour développer  
les sciences participatives 

Co-porté par l’Universités d’Angers et Le Mans Université,  
le projet Popact (Prévention optimiste et active) a reçu début 

juillet le label Sciences avec et pour la société (Saps)  
du ministère de l’Enseignement supérieur et de la Recherche.  
Il s’accompagne d’un financement de 515 000 euros sur trois 

ans permettant la mise en œuvre de six actions  
de médiation auprès du grand public.

Depuis plusieurs années, les Universités d’Angers et du Mans participent 
à de nombreuses actions pour valoriser la recherche et la culture 

scientifique sur leur territoire (Nuit européennes des chercheurs, 
publications dans le média en ligne The Conversation). Elles souhaitent 

s’engager davantage au titre de la prévention, à travers l’implication 
de leurs unités de recherche et la diffusion de leurs productions 

scientifiques autour de trois axes : le corps, l’esprit et le milieu de vie.

Plusieurs actions scientifiques sont au programme :  
la mise en place d’un observatoire de la biodiversité sur 

le campus de Belle-Beille, des interventions dans 
des établissements scolaires en partenariat avec 

le CHU d’Angers et des équipes de recherches 
de l’UA sur le rôle du cœur, la création d’outils 

pédagogiques sur l’addiction au numérique 
afin de rendre les jeunes pleinement 

conscients, la production d’une série 
documentaire visant à comprendre la 

santé mentale des jeunes…

 Popact va avoir un effet levier et 
catalyseur au profit de la prévention 

et du bien-être 
David Bigaud, vice-président Valorisation,  

innovation et partenariats

 La Nuit des 
chercheurs est l'une 

des actions qui 
valorisent la culture 

scientifique. 

Le projet Breath s’étale 
sur cinq années, avec une 

enveloppe de 5 millions 
d’euros dont la moitié est 

financée par la Commission 
européenne.
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La prochaine Journée 
portes ouvertes (JPO) 
aura lieu le samedi 
1er février 2025 entre 
9 h et 17 h sur les campus 
d’Angers, Cholet, Saumur, 
et des Sables-d’Olonne. 

Kikadikoi 

1er
fév.

 L'audace et l'innovation sont des marques de fabrique de l'UA.  
Saurez-vous retrouver les phrases emblématiques de la marque UA ?

 
   Quoi que tu rêves d’entreprendre,  

commence-le. L’audace a du génie,  
du pouvoir, de la magie 

 
  Tout grand progrès scientifique est  
né d’une nouvelle audace de l’imagination 

 
   La vie est une aventure audacieuse  
ou elle n'est rien 

 
  L’audace réussit à ceux qui savent profiter  
des occasions 

 
  Ils ne savaient pas que c’était impossible,  
alors ils l’ont fait 

 
  Cela semble toujours impossible  
jusqu'à ce qu'on le fasse 

Proust   

John Dewey  

Mark Twain  

Nelson Mandela  

Gœthe  

Helen Keller  

Cet été, une équipe de production a filmé à l’intérieur  
du data center de l’Université d’Angers dans le but  
de réaliser un court métrage qui sortira en 2025.

Plusieurs caméras et des fonds verts en arrière-plan, des mètres de câbles 
déroulés par-dessus les baies informatiques, trois acteurs en pleine séance de 
maquillage qui répètent leur texte, et puis le silence après le clap… Pas de doute, 
le temps d’une journée, le cinéma a investi les murs de l’Université d’Angers.

Mardi 9 juillet, plus d’une vingtaine de professionnels (réalisatrice, régisseur, 
cheffe déco, ingénieur du son, chef opérateur) était mobilisée pour le tournage 
de L’Algorithme du lait caillé, un court-métrage de vingt-cinq minutes diffusé sur 
France 2 l’année prochaine.

« C’est la première fois que notre data center fait l’objet d’une telle 
demande, expose Stéphane Foulonneau, le responsable 
technique. C’était un enjeu de taille, tant sur le plan de la sécurité 
du site que sur la logistique. Mais nous avons essayé de traiter toutes 
leurs demandes : par exemple, nous avons dû couper l’éclairage 
intérieur le temps du tournage mais également gérer le raccordement 
électrique de leurs équipements à notre réseau pour garantir 
l’intégrité de nos données. »

Le court-métrage raconte l’histoire de Vincent, éleveur laitier et endetté jusqu’au 
cou. Alors qu’il tente de mettre fin à sa vie, il tire sur une ligne électrique, privant 
le village d’Internet. Il sera aidé dans sa détresse par Romane, sa fille de 17 ans, 
qui souhaite devenir une gameuse reconnue. « Honnêtement, c’était assez fun et 
improbable, conclut Stéphane Foulonneau. Tout s’est bien passé, l’équipe de tournage 
s’est parfaitement adaptée aux contraintes du site. J’ai hâte de voir le résultat ! »

L’UA, lieu de tournage
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